
Tout ce que je vois n'approclie pas de ce quie J'espère; et-tout
cà que j'admire en cette vie, n'est q uune ombre ob§cure et con.-
fuise de ce que Dieu m-e destine en. l'autre. Car voilà, chrétiens,
la pin'- excellente notion que nous ay'ons a nous en, former. En
Aete~I c'est ainsi que saint Augustin, vroyant la.cour des einpe.
reurs'de Romne si ýpomnpeuse et si ina'ghirtique, se'rlguiait par-pro.
'portion là- maf'nificenceet la beautë de la -edur céleste.. C'est au
.-i qu'au milieu.. des cérémonies les plus augustes, il s'écriait:

Si hc 1m ~îlcha sut, ualpsè~ ? et si 'hie quantus ipse ? Si
tout ceci est si brillant, si grand, si surprenant, que sera7c<'dc
v.ousi 0 mfoù Dieu ! et c.'est aini-i que nous en ,u«erions .nous-
mêmes, si 'nous ne nous laissions pas éblouir au vain ëélat du

monde, et que n.ous sussions, commie ce grand saint, nous élever
des grandeurs visibles et. mortelles, aux grandeurs invisibles et
éternelles. Mais, encore une foisÎ-tenon*s-nous-en Î. la ilègle du
Saint-Esprit, qui nious défend de chefcher ce. qui est au.:dessus
de nous, et qui nous ordonne d'être att *enti rs à ce que PEieu-'de-
mande de nous : Alliora- lée iù * quxsie 'ris; ised quoe proXepit tibi
Deus, illu.' côglia seie'~cl.3); c'est-à dire, sans avoir *une
-vainie-curiosité d'appréndre en quoi consiste la gl&ire, 'des 'bien-
heureux, itistiisons-nous avec humilité de ce que -nous devons
faire pour y parvenir. Le voici-, mesý chers auditeurs, -'-il n' ya
,personne qui ne doive se l'appliquer. Le iSaiuveur du, nionde
nious fait conat',par son -eiemnpl'e, que cette gloire- est n
i-éconipenise, et il uous.fait au uiême temps entendre qte Cet te
rééompen.se est stir oui Jle f11ruit et le prix des s oiiWra nces. Ar--
tons-noiîà à. cesdcîi pensées, et 'faisorts-'en le pa'rtage de ce dis-
cours. Cett e gloire où. -nous appelle après lui Jésus-Christlest
une récompense, il fautL donc la mériter.* Cette récompense .eàt-
surtout 'l'e fruit et Id prix des souffrances c'est donc en p'articu -
lier par'le 'bon usage d:s, go;.'ffeances qu'il la faut rnéi'itern Ainsi
te l'ils de Dieul'a-t-il méritée.lui-mêm e. Et-'vôilà-en deux-mots
ce qu.7il nous a révélé de notre gloire.future, et ce qyu'i1 .iloxi est
nécessaiire de ne pas-ignorer. Touit e reste"sout choses ineffables,,
mystères.cachés,secrets qu.il n'est pas-pe'rmis- Tnlme,- à saint ,Paul
de nous découMxr, t.qu'il est beaucàà~p 'moinis eu mion- ypouvoir
de vous exriliquer .: rcana' Verba, qux non' Ucet hom'ni loqui (il
Cor. 1-2). oRÂO,


